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Pendant cette période l’Égypte est successivement dirigée par des rois libyens (XXIIe 
dynastie), des « pharaons noirs » d’origine nubienne (XXVe dynastie) et des Perses (à partir 
de la XXVIIe dynastie) avant que les Grecs ne leur succèdent lors de la conquête d’Alexandre 
le Grand en 332 avant notre ère.  C’est au cours de cette époque saïte, pendant la XXVIe 
dynastie, que l’Égypte regagne son indépendance, avant que le pays ne soit envahi par les 
Perses qui forment la XXVIIe dynastie. 
 
Cette période de déclin, jouit aussi de moments de prospérité économique grâce à cette 
période d’échanges avec les autres civilisations.  D’importants monuments sont construits.  
L’art offre de brillantes œuvres.   
 
 
Troisième Période Intermédiaire 
(1069-747 av. J.-C.) 
 
Cette période mouvementée et de grande insécurité (et pillages de tombes) qui suit les règnes 
des derniers Ramsès, dure quatre siècles. Elle se caractérise par une multiplication des 
pouvoirs locaux.  Lorsque Smendès succède à Ramsès XI, commence la 21e dynastie (1069-
945 av. J.-C.) qui règne depuis Tanis (Smendès, Psousennès, Siamon), alors que les grands 
prêtres d’Amon (Hérihor, Pinedjem I) gouvernent depuis Thèbes.  Les deux pouvoirs se 
reconnaissent mutuellement.   
 
La coexistence de plusieurs pharaons affaiblis se poursuit (945-715 av.) : rois libyens (22e) 
(945-722 av.) et 23e (808-730 av.) dynasties) (Chéchonq, Takélot, Osorkon) à Bubastis, la 
dynastie saïte (24e dyn.) (725-713 av.) (Tefnakht, Bocchoris) et rois-prêtres thébains 
accompagnés de la Divine adoratrice d’Amon (puis grande épouse d’Amon) (Chépénoupet, 
Aménirdis, Nitocris, filles royales – succession par adoption), puis la dynastie éthiopienne et 
kouchite (25e dyn.) (713-664 av.) (Piyé ou Piankhy).   
 
Comme aux époques précédentes où l’Egypte est affaiblie, le pays subit des infiltrations 
étrangères, puis des invasions étrangères.  La situation change avec le règne de Psammétique I 
qui réunit l’Egypte et où commence la renaissance saïte.  
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Période tardive 
(747-332 av. J.-C.) 
Elle comprend les 25e à 31e dynasties, jusqu’à l’arrivée d’Alexandre le Grand en 332 av. J.-C.   
 
Ainsi, une deuxième dynastie kouchite des « pharaons noirs » d’origine nubienne (25e 
dynastie) (713-664 av.) (Taharqa, Chabaka, Chabataka, Tanoutamon) règne sur l’Egypte.   
 
Au cours de l’époque saïte, l’Egypte retrouve son indépendance (26e dynastie) (664-525 av.) 
avec Psammétique I puis Néchao.  Aménagement du canal des deux-mers.  Périple autour de 
l’Afrique sous le règne de Néchao II (610-595 av.) (débat).  L’administration est à nouveau 
exercée depuis Memphis.  Pillage de Thèbes par les Assyriens en 667 av.  Règnes d’Apriès, 
d’Amosis, de Psammétique.  Fondation de Naucratis qui deviendra le principal comptoir grec 
en Egypte.   
 
Puis les Perses (Cambyse), envahissent l’Egypte et forment la 27e dynastie (525-404 av.).  
(Xerxès, Darius, Artaxerxès).  L’Egypte devient une satrapie.  Creusement d’un canal reliant 
le Nil à la Mer rouge.   
 
La 28e dynastie ne comporte qu’un règne (Amyrtée 404-399 av. J.-C.).  La 29e dynastie (399-
380 av. J.-C. ) avec Achoris lui succéda depuis Mendès, supportée par une forte armée de 
mercenaires.  La 30e dynastie sebennytique avec Nectanébo 1er (380-362 av. J.-C.) suivit 
jusqu’en 343. 
 
Les Perses avec Artaxerxès III (343-338 av. J.-C.) établirent la 31e dynastie ou la deuxième 
domination perse (343-332 av. J.-C.) avec Darius III qui fut si haïe que les armées 
conquérantes d’Alexandre le Grand furent reçues comme des armées de libération.   
 
Fondation d’Alexandrie en 331 av. J.-C. 
L’Egypte est administrée par un Grec.   
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